RECHERCHES SUR LA CROISSANCE DES ENFANTS 


PENDANT LEUR PREMIÈRE ANNÉE DE VIE, 


PAR MM. A. Macxax ET Cu. SELLET. 


La croissance est l’ensemble des phénomènes qui se traduisent, sous 
l'influence d'une nourriture déterminée, par un développement de lorga- 
nisme considéré, portant sur les trois dimensions de l’espace. Ge fait est 
dû à Uhyperplasie, à Phypertrophie et à la différenciation des cellules 
provenant de la multiplication de Povule fécondé. 

Par conséquent, une des premières causes de la croissance réside dans 
une multiplication cellulaire intense. De plus, ces cellules deviennent elles- 
mêmes plus volumineuses, et se diflérencient ensuite pour former les diflé- 
rents tissus. 

Par suite de ces trois facteurs qui régissent l'évolution des cellules, 
l'embryon augmente de poids, et se développe dans les trois dimensions. 

Il est une période de la croissance qu'il est très intéressant de connaitre 
à fond, car de sa connaissance dépend la plupart du cut l’état physique 
Héron: de l'enfant : c’est la période que forme la première année de vie. 
Aussi toute recherche à ce sujet est-elle importante, et il ne faut pas 
craindre de multiplier les observations. 

Jusqu'ici la plupart des auteurs ont fixé les lois de cette croissance 
d’après des moyennes indistinctement prises sur un grand nombre d'en- 
fants, à différentes époques de cette première année. 

ll est préférable, selon nous, de faire porter les observations sur un 
même individu. 

Wallich ® a publié les résultats de recherches qu'avait faites dans ces 
conditions le professeur Pinard. Cette étude a la valeur d’une expérience. 
Nous avons pensé qu’il nous serait possible de refaire des observations 
identiques sur les enfants des nourrices, à la Clinique Baudelocque. 


© Wazuicn, Sur la façon de diriger l'allaitement maternel (Rev. prat. d’Obst. 
et de Pédiatrie, Paris, t. 7, 1894). 
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OBSERVATION l. 


Enfant : Ayroxiw, né le a mai 1910. 
Mère: Th. S..., primipare; poids : 88 kilogrammes. 
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OpservarTion Íl. 


Enfant : Fraxçois, né le 29 mars 1910. 
Mère : secondipare. 1% enfant vivant, âgé de 2 ans, nourri par la mère. 
Poids de la mère : 50 kilogrammes; 26 ans. 
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Enfant : PauL, né le 25 janvier 1910. 
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Onsenvation TUL 


Mère : Léonie Al..., primipare; poids : 51 kilogrammes. 
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Observation ÍV. 


POIDS. 


Enfant : Rocer, né le 1% octobre 1909. 


Mère : GrorcerTE V..., 19 ans, primipare. 
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OBSERVATION V. 


Enfant : Rexé, né le 16 juillet 1910. 
Mère : MarcuerttE D..., primipare; poids : 52 kilogr. 500. 
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Nous ferons tout d’abord remarquer que les mères de ces enfants ne 
présentaient aucune tare physique; elles n'étaient ni tuberculeuses, ni 
syphilitiques, et n’ont pas présenté de gros placentas; pour la plupart elles 
ont été accouchées à Baudelocque, après avoir été attentivement examinées 
et surveillées pendant toute leur gestation. 

Toutes ces femmes sont des primipares ; toutes ont nourri leur enfant 
exclusivement au sein; nous ajouterons que ces femmes complétaient sou- 
vent, selon les besoins du service, la ration de tel ou tel autre enfant à 
chacune des tétées. Ceci vient à l'appui de l'opinion soutenue par Pinard, 
que toute femme a toujours du lait pour élever son enfant. Or toutes 
celles que nous avons examinées Pont fait, et nous ne connaissons pas 
d'exemple de nourrice primipare qui ait dú abandonner son service faute 
de lait. 

Pinard dit, d’ailleurs, que lorsqu'on fournit à la glande mammaire T'en- 
trainement régulier, la gymnastique nécessaire, on arrive à lui donner un 
fonctionnement maximum. La glande ne perd sa fonction que si Pon 
commet l'erreur de supprimer une ou plusieurs létées chez les femmes qui 
se trouvent avoir peu de lait, au lieu de mettre quand même l'enfant au 
sein à chaque tétée, et forcer ainsi la glande à travailler, quitte à com- 
pléter ensuite chaque ration au biberon. 

Or, à Baudelocque, nous avons vu la gymnastique intensive imposée à 
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la glande mammaire des nourrices; c'est lá la cause de leur bon fonc- 
tionnement. 

Ces femmes ne possédaient aucun régime alimentaire spécial; elles ont 
eu la nourriture habituelle des hôpitaux. Elles prenaient un repos sufli- 
sant, et n’ont pas eu de surmenage dans le service. 

Les enfants, eux, furent nourris jusque vers 10 mois au sein maternel 
exclusif; leurs tétées furent aussi bien réglées que le permet le fonc- 
tionnement du service; c’est une des seules critiques que l'on pourrait 
faire. À chaque tétée Tenfant prenait ce qu'il désirait, ce qui est la seule 
règle de conduite à suivre. Les bains furent fréquents, quotidiens même, 
pourrait-on dire. Enfin ces enfants furent très surveillés au point de 
vue médical, soignés aussitôt qu’une perturbation était constatée dans leur 
hygiène. 

Dans ces conditions, nous voyons que ces enfants ont angmenté en 
moyenne de 6 kilogrammes pendant leur première année, et que leur taille 
s’est accrue en moyenne de 20 centimètres. 

Enfin nous ferons remarquer que ces enfants ont tous marché aux en- 
virons de 10 mois. Ce n’est pas seulement dans leur bon développement 
qu'il en faut chercher la cause; mais, par suite des occupations de leurs 
mères, ils ne sont pas sans cesse portés ou surveillés; un peu abandonnés 
à eux-mêmes, ils apprennent de bonne heure à se lever, puis, peu à peu, 
ils se lancent d’un point d'appui à un autre. 


Au pars pu CARBONE AMORPHE (CARBONATO), 


par M. PauL Serre, ConsuL DE France, Associé pu Muséum. 


C'est dans l’une des vingt et une divisions administratives de la Fédéra- 
tion brésilienne, à elle seule grande comme la France, dans l'État de 
Bahia, peu peuplé et peu fertile, producteur de cacao el de café, et rien que 
là au monde, que se trouve un curieux minéral, le «Carbonato» (carbone 
amorphe), identique au diamant par sa composition chimique, mais ne 
présentant qu'une cristallisation confuse par suite d’un état particulier 
de condensation. 

Il y a bien près de cinquante ans qu'on a découvert pour la première 
fois, dans le district de Lençoes (Lavras Diamantinas), c’est-à-dire en plein 
maquis bahianais, les premiers morceaux irréguliers de carbone, vilaines 
pierres noires isolées dans le gravier dont le poids anormal dut seul, au 
début, attirer l'attention des chercheurs de diamants. En effet, diamants 
et carbone se trouvent dans les mêmes couches alluviales. 

Actuellement, les propriétaires de terrains dans les régions diamantifères 


